IANTIQUAIRE

Un matin d’'un beau jour d’été, un jeune homme de tour-
nure distinguée, se rendant dans le nord-est de ’Ecosse,
s’en vint prendre sa place, retenue d’avance, dans une de
ces voitures publiques qui font le service entre Edimbourg
et Queensferry, ol se trouve, comme l'on sait, un paquebot
pour traverser le Frith du Forth. — On nomme Frith du
Forth, ou plus simplement Frith, un détroit fermé par 'em-
bouchure d’un fleuve. — Il y avait place dans cette voiture
pour six voyageurs; on prenait ses billets chez une vieille
femme & Tair fin et rusé, et dont le nez effilé portait une
paire de lunettes. Le bureau, §'il est permis de lui donner
ce nom, était situé dans High-Street; c’était une sorte d’é-
choppe, ou mieux de caveau, ouvert au ras de la rue, et au
fond duquel on descendait par un escalier droit en pierre,
et encombré de divers objets de mercerie commune ou d’us-
tensiles de ménage que vendait la vieille femme.

Une affiche manuscrite, collée sur une planche au de-
hors, prés de la porte de la misérable boutique, prévenait



